Contrôle de fin de séquence

EVALUATION DE FIN DE SEQUENCE

Plusieurs personnages sont rassemblés au tapis-franc, un cabaret fréquenté exclusivement par des bandits. Nous ont été présentés le Chourineur, la Goualeuse et Rodolphe, jeune bandit qui vient de « rincer » le Chourineur…Dans la salle se trouvent deux bandits observés par un autre…

Le lecteur n’a pas oublié que deux des hôtes du tapis-franc étaient attentivement observés par un troisième personnage récemment arrivé dans le cabaret. 

L’un de ces hommes, on l’a dit, portait un bonnet grec, cachait toujours sa main gauche, et avait instamment demandé à l’ogresse si le Maître d’école n’était pas encore venu. 
Pendant le récit de la Goualeuse, qu’ils ne pouvaient entendre, ces deux hommes s’étaient plusieurs fois parlé à voix basse, en regardant du côté de la porte avec anxiété. 

Celui qui portait un bonnet grec dit à son camarade : 

- Le Maître d’école n’aboule pas ; pourvu que le zig ne l’ait pas escarpé à la capahut. 

- Ca serait flambant pour nous qui avons nourri la poupart ! reprit l’autre. 

Le nouveau venu, qui observait ces deux hommes, était placé trop loin d’eux pour que leurs dernières paroles arrivassent jusqu’à lui ; après avoir plusieurs fois très adroitement consulté un petit papier caché dans le fond de sa casquette, il parut satisfait de ces remarques, se leva de table et dit à l’ogresse, qui sommeillait dans son comptoir, les pieds sur sa chauffrette, son gros chat noir sur ses genoux :

- Dis donc, mère Ponisse, je vais rentrer tout de suite ; veille à mon broc et à mon assiette…car il faut se défier des francs licheurs. 

- Sois tranquille, mon homme, dit la mère Ponisse, si ton assiette est vide et ton broc aussi, on n’y touchera pas. 

L’homme se prit à rire de la plaisanterie de l’ogresse et disparut sans que son départ fut remarqué. 

Au moment où cet homme sortit, Rodolphe aperçut dans la rue le charbonnier à figure noire et à taille colossale dont nous avons parlé ; avant que la porte fût refermée, Rodolphe eut le temps de manifester par un geste d’impatience combien lui était importune l’espèce de surveillance protectrice du charbonnier ; mais ce dernier, en tenant compte de la contrariété de Rodolphe, ne quitta pas les abords du tapis franc. 

Eugène Sue, Les Mystères de Paris, chapitre 4, « Histoire du chourineur ». 

 

PREMIERE PARTIE

A/ Questions (15 points)

I/ Le point de vue (3 points)

Dites : 
- si un narrateur apparaît et si oui, qui il peut être. (0,5)

- combien de personnages apparaissent. (0,5)

- si le lecteur a accès aux pensées et sensations de tous les personnages — d’un seul — d’aucun. (0,5)

- si le lecteur en sait autant que les personnages — plus qu’eux — moins qu’eux.(0,5)

- si le lecteur a accès à des informations sur ce qui s’est passé.(0,5)

Quel est alors le point de vue adopté par le narrateur dans ce passage ? (0,5)

II/ Les interventions du narrateur (2 points)

1. A quels moments le narrateur intervient-il ? (0,5) 

2. Pour quelles raisons ? (0,5) 

3. Quelle vous semble être alors sa fonction ? (1) 

III/ Le lecteur (1 point)

De quelle façon est-il englobé dans l’histoire ? 

IV/ Narration et discours rapportés (8 points)

1. Distinguer dans le texte récit et discours rapporté. (1) 

2. Quelle(s) forme(s) de discours rapporté apparaît dans ce texte ? Quel en est l’effet ? (2) 

3. Transformez la phrase suivante en discours indirect : « Sois tranquille, mon homme, dit la mère Ponisse, si ton assiette est vide et ton broc aussi, on n’y touchera pas » (2) 

4. Le niveau de langue est-il le même dans le récit et dans le discours rapporté ? Donnez des exemples. (1) 

5. Décomposez l’adverbe « instamment », donnez-en le sens. A quel niveau de langue appartient-il ? (1) 

6. De quelle origine sociale vous semblent être les personnages. Justifiez. (1) 

V/ Le portrait du charbonnier (1 point)

Relevez les adjectifs, donnez leur fonction. Quelle image ces adjectifs dressent-ils du charbonnier ? 

B/ Réécriture (5 points)

1. « Au moment où cet homme sortit, Rodolphe aperçut dans la rue le charbonnier à figure noire et à taille colossale dont nous avons parlé ; avant que la porte fût refermée, Rodolphe eut le temps de manifester par un geste d’impatience combien lui était importune l’espèce de surveillance protectrice du charbonnier ; mais ce dernier, en tenant compte de la contrariété de Rodolphe, ne quitta pas les abords du tapis franc. » 

Réécrivez ce passage (en effectuant toutes les transformations nécessaires) pour qu’il soit à la troisième personne du pluriel. (3 points)

2. « Le nouveau venu, qui observait ces deux hommes, était placé trop loin d’eux pour que leurs dernières paroles arrivassent jusqu’à lui ; après avoir plusieurs fois très adroitement consulté un petit papier caché dans le fond de sa casquette, il parut satisfait de ces remarques, se leva de table (…) »

Réécrivez ce passage au présent de l’indicatif. (2 points)

DICTEE : (/5)

Coconnas, ivre de sang et de bruit, arrivé à cette exaltation où, pour les gens du Midi surtout, le courage se change en folie, n’avait rien vu, rien entendu. Il remarqua seulement que ses oreilles tintaient moins fort, que ses mains et son visage se séchaient un peu, et, abaissant la pointe de son épée, il ne vit plus près de lui qu’un homme couché, à la face noyée dans un ruisseau rouge, et autour de lui que maisons qui brûlaient.
Ce fut une bien courte trêve, car au moment où il allait s’approcher de cet homme, qu’il croyait reconnaître, la porte de la maison qu’il avait vainement essayé de briser à coups de pavés s’ouvrit, et le vieux Mercandon, suivi de son fils et de ses deux neveux, bondit sur Coconnas, occupé à reprendre haleine.

Alexandre Dumas, La Reine Margot
SECONDE PARTIE : rédaction. (/15)

Sujet : 

Le Maître d’école arrive au tapis-franc. Imaginez la façon dont les différents convives vont l’accueillir. 

Vous penserez à récupérer : 
- les temps employés par le narrateur.

· la focalisation adoptée par le narrateur. 

· les personnages. 

· le niveau des langues des personnages. 

Vous soignerez le style et l’orthographe.

